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TARTE AU CITRON

2 tasses de sucre, t tasse d'eau 
bouillante, i cuillerées à table de 
Cornstarch mêlé à I eau froide. 
Gros comme un œuf de beurre. 2 

citrons lapés, (mettre la pelure et 
le jus), 4 œufs, mettre les jaunes 
dans le corn Starch et battle les 
blancs en neige pour recouvrir les 
tartes quand elle seront cuites 
remettre au ' fourneau pour faire 
jaunir les blancs d’œufs.
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1CHAPLOTTE RUSSE

I 7-2 tasse de lait froid p ®WS. troupeau* .fit redescendi-jfait le dm-hi ‘ ьч !!"ps en Bv*>ént 1*" ^ »i*e : Mgr Dollard (*«43)

::r,r te ’йег,-н* Â
... d.i. Vanin. „..„Li -üKrte „ v. «* -stvertranchez quelques morceaux de leurs P'»<> belles bêtes et ils ne sa dit *4atrd>™«ber«er "'avait tien F*™ «pk^Ieà atte w".£!!* 
gâteaux rassis, étendez delà gelée va,en‘ «somment arrêter la Co ' ° <tait homme de^V™**”1 Dieu ihL.i.Ü:
6e raisin de cotrinthe ou „V U ^ lion,et les loTps‘ôd^iZ еіГГ ' 4Ui °WtVait’ ^иГеї <№

porte quelle confitute sur chaqueIauss* autour des bercails et k,clo7 рЄГІа,‘« a'était bien sou- ‘Г*Т"1- _

morceau, et disposer les m rceaux H0"* 6e planches étaient sOuwmtl 8UX d®u* Premières expérien. "L’Bvangéliae”

en cabam.es de chantier dans un | tachée» de sang. f068’ mals d'un air plutôt narquois
vaisseau assez creux. Mettez la Et, en regardant leurs пал»„ 11* la rttoindre conviction 
oou.me chaude par dessus. Faites les bergère mêlaient à leur étions iff™ “ 6VeiteacM «es chiens

en gue en battant les blancs joyeuses les graves soucis du lend Г ° m°ment du massacre en Se di-
œufs enneige et en y ajoutant main. Ils se disaient naïvem „f |8aDt Чи’оп finirait par rendre justi 

deux CUl leréesà soupe de sucre, "Peut-être que О'Г йпі Г * Г à ^ h0""™ bêtes et qu'en ton, 
puis etendez sur la charlotte russe nant.. Le jeune roi d'bradl amte lcaa 11 serait toujours temps de le 

faites jaunir dans le fourneau. mis la paix au monde : kj°ar °Ù »**«£ «gne

f® nu il n’y aura plu, de lout “““V ^

dans la montagne. Et pui, le v^T ditTi °U}?,.-V0W'™e faire 1
blanc des anges a dû purifier l’air t 11 ~ J<“ m°n ld*' ““‘«b corn, 
et l'herbe It nos prairies” H *!'* e8t trèa vie»"e et très sim-

Or, ils furent bien étonnés de viV*1 peUr qne V0Da ne la trou-

s.te'.’sr1’ - -U- terrait
— ‘Moi, je sais, — dl, u , malades- 11 m> les tua point

avisé des quatre, —je sai, Les P “Teul*“«nV »* les mit à part et as’ 
ges ont chanté: "Pai,aux htm.es’ tr!Г f“ ^"P®40' Troi= »« qua- 
de bonne volonté”: Cela signiffeàjn f°‘! ej°Ur’ *' aUait à elles. Il 

mon sens que le nouveau roi n'estHavT^ *“0 plaie8“Ptèsles avoir 
pas venu pour faire tout l'ouvrage avéesdans 1 ““ deesources ciaires. 
a lu. seul et qu en les gardant now !L У ЄЦГ to‘80n de la pous 
même..” . 8 “» (sière des routes et de la fange des

*t ils s’assirent sur un roc cher' wt"*' ® '* *“ moureit u“». il la 
chant par quel moyen ils pourraient Itt aaf’ltot p#l dessus la clôture 

en finir avec la peste et avec les I 1 et ‘!.fe permettait point
fauves. 8 “ lea|a'“ autres de''flairer le eadtra

L'un deux proposa ceci «Ц nous f ®tjam“8 on ne vit tant et de si 
PHAMACIE D0M1STIQUE reste quel4«‘s bercails intacts, ^iI^,n,',ich,ens autour d’une

l’on dispersait les bêtes galeuses Venaient’ U “»»». І
travers les bergeries saines Г ’ ,ntorr°geant la valée, attentif 
avis qu'on lés guérirait. ' Г“ moindre bruit Bt quand la stt- 

On essaya tout de suite. Et le d’un *«» ou d'un loup ap.
lendemain on vit que la contagion P^*188*14 derière un boisson, і le 
s était répandue partout et une if"6"1* rtveiller des mort», üd 
tous les troupeaux étaient mainte Г tromPa,ent bi*n de temps «mj 
nantaminés. Et la plainte fut amè- , P*’ T* lebé,«er "'avait point

les lèvres, des pasteurs dé- Г mgrat et i! n« les insti-j 
tait ni lu bâton ni de la voix If*j 
se disait : “Il faut leur
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mêlant uue 
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FUDGE AU CHOCOLAT

E
et

I tasse de sucre, brun, une tasse 
de sucre blanc, 2 carrés de choco­
lat ou 2 et# cuillerées à soupe de lacocoa

tasse de lait, ia grosseur d’un 
œuf de beurre,
Laissez cuire

1 2

Htessence au goût, 
comme le sucre à la 

crème, battez beaucoup en retirant 
du feu.
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Nettoyage des tapis cirés 

Jetez sur les parties sales 
de vinaigre et frottez 
avec un linge sec
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un peu 

vivement dû
r COIWif іt П!» mêr SOIN des BIJOUX 

laites brûler du

W n’a }
lot.I I sucPapier blanc 

ramassez la cendre et frottez en les 
bijoux en or qui recouvriront leur 
éclat primitif.
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U, Г- .4 1Avez-vous des 
une Telle

Doaltaaeaengelure? Mme 
dira de vousbadi- 
l’alcool camphrée 

en parties égalés 
vos souffrances et

ЗІvous 
geonni-r avec Je 
et du lauilanun qni

Л«Ч
pour calmer
démangeaisons
Pour les

hall\ vos oubl
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quera delareZrrinemé?U,indi; 
lie гь I -Cerine mélangée à re sur- ,hu"e d olive, une cuillérée delçus.

ce sera encore très bas -“C'est le contraire qn'il fallait

°Hr e co,,P’ Ies mères devraient fa,rr- ~ observa un berger. — Mon І ™ПЄ errenr Pourvu qu'ila ne p
Л ГаРРЄ ЄГ que cest «me affection bercail e,tle moins atteint. T'ai « P°int lvec l'ennemi”
I. i vdangerouse du larynx Uu brebi,da viellelrack et de bon'Mng , ^ Ь“'* j°“r8 De ^^““nt point
ou'il v < W, etre aPPelé aussitôt s« vous voulez j'en conduirai ч^м."ГСоиМ8 qae ,B pes*e «ait vaincue

“ d8,s'gne d'une attaque que8 ,,nea =" chacun de vo,  ̂ ks loups et les lions mouraient
dangereuse En attendant, donnez P*»"*' La santé est contaçiZ défai,u'dana,ad«$aert ^

unecmlléree devin de picacuana la mort.  ̂ •] Les compagnons vinrent-et ils
I r produire le vomissement Oh" le soir, il amena de de-n |admirèrent -~T ’ 1 •• • 1 .

jeunes béliers les plus beaux et] "Alora — demande l’un — ta 
agneaux les pins blanc. Et, danslff08’'J0'* ce qne «’«* “la bonne vo-, 

m pêk mêle des toisons diverses І °“^ P°ur no“« autres, les ber-l
onput croire quel'espoir 1 -- S-x'
de la guérison prochaine. Hélas : l.| -“Ma foi ' ~ dit le brave hom-
nuit même, les brebis transplantées I ~ J® "« «uis pas docteur вві 
étaient, touchées par le 1681 et lai Î2î2®l’_maisil me semble 
lueur de l’aube éclaira lents ^dir|doit 6trêcè3 '—
vres. I —Xjuoi donc t

JI est minutt. L'etable est sombre Le troisième b®rger avait reman-1 ~“Vo,r clair d'abord 
La Vierge rêve et Joseph dort: " qné que '««..chiens aboyaient au ~‘‘E‘ P**'® ?

Enfant repose dans cette ombre ",0|ne"t où ' ou ouvraU la porte . ~ "Bt pois aimer son troupeau 
Ayant au front l’étoile d’or. ' de, a be,Serie et qu'ils mordaient à P""®1 Pour savoir quelque-
Avec douceur l'âne le lèche belles dents dans la laine des Irons- ,0,s retretaeher -,,
Le boeuf rechauffe son sommeil: f’’ffrs : ~ “J> «uis ! dit-il. _ C, -“Et enfin 1 ' . і
t ,a'ls.1еч tdiièbrse de la crèche, 80П,‘ les chien8 4“' sont la cause du 1 "Enfin *vrir de bons chiens et 
Jésus in.le comme un soleil' ,nal' Ils effraièent a force d’ahoyes 8’:rtout n’en tuer jamais en seul..

Noel! Jesus vient d naitre Г"* ^ Ів°”
«—і Æ 81 - '«---------------------

Ї,ЇЇ*“-V. » r.. .™ ta, „

£ s.Zi. EïïteSteîSSSaE 
D-ViiszzxtP'«“voir! ces enragés. ’ И У * #u dix ans mardi dernier

A. Theu.-iet Maie' '« bndemam, les bergers 2«“ n°U4l*«mi«r évêqe» aeedta*.
constatèrent que 14 peste avaitfsit S' °' Monseigneur LeBlenc e’ été 

I . - ., coneecré évêque de St-Jean par S.^

leur,

S 4 ui nous reste Nmi lesquelles 
n’avez pas encore acheté.
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I chacun, et
pardon

II y a encore bien des chose 
re an beau choix si «VOUS pouvez fai.
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Mûmes à réservoir 
Raaofr» de sûreté 
Marchandfeoa en cuirj 
Broeaee Militaires 
Articles pour la barbe 
Jouets
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descendre une arrête de poisson 
que I on ne peut sortir de la
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Oe’.marchandises doivent être 
Votre gain. Notre perte.

vendu. Nous ne les garderons pl ««b 1at en
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